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(54) Dispositif d’ancrage mobile pour rail

(57) Un dispositif d’ancrage mobile pour rail, poutrel-
le ou profilé similaire, comprend une pince d’ancrage (12)
apte à être montée sur une tête (30) du rail ou poutrelle
(16) et avec un point d’ancrage (18) pour un utilisateur.
Une pluralité de galets (22) sont associés à la pince pour
permettre son déplacement le long du rail ou poutrelle.

Les galets (22) font partie d’un chariot roulant (14) à géo-
métrie variable pour adapter la position des galets (22)
à différents types de rails ou poutrelles, le chariot (14)
étant fixé de manière démontable à la pince d’ancrage
(12).
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Description

Introduction

[0001] La présente invention concerne les dispositifs
anti-chutes, et notamment un dispositif d’ancrage mobile
pouvant être déplacé le long d’un profilé métallique, qu’il
s’agisse d’un rail d’assurage spécifique, ou bien de struc-
tures métalliques ou encore de rails ou poutrelles utilisés
pour la circulation de trains, pour des ponts de levage,
etc.

Etat de la technique

[0002] La prévention des chutes de hauteur étant un
sujet important et précisément encadré par la loi, les li-
gnes de vie ont connu récemment un développement
important. Installées à demeure ou de manière tempo-
raire sur des immeubles ou autres structures nécessitant
l’intervention de personnel de maintenance en hauteur,
elles sont conçues pour protéger ce personnel contre les
chutes tout en leur permettant une grande mobilité.
[0003] Mais il existe nombre d’autres circonstances
dans lesquelles il faut assurer des personnes contre les
chutes de hauteur, sans que des installations spécifiques
ne soient prévues. Toutefois, selon les domaines, cer-
taines structures peuvent former des supports d’assura-
ge.
[0004] Par exemple, lors de la construction de bâti-
ments à structures métalliques, les poutres et poutrelles
métalliques peuvent servir de support pour l’assurage
des personnes.
[0005] Le US 6,053,279 décrit un ancrage mobile pou-
vant circuler le long de la semelle d’une poutrelle. Il com-
prend une paire de pinces en U entourant chacune une
aile respective, de part et d’autre de l’âme. Les deux pin-
ces sont fixées ensemble à l’aide d’une pièce de jonction.
[0006] Un autre cas dans lequel ont peut profiter d’une
structure existante est celui des travaux sur les ponts de
chemin de fer, le rail constituant un bon support d’ancra-
ge, à condition de disposer d’un ancrage mobile appro-
prié.
[0007] Le US 4,606,430 décrit un ancrage mobile pour
rail de chemin de fer. Il comprend une structure en forme
de U formée par deux sections articulées à la base du
U. Chaque section comprend des rouleaux qui s’appuient
sur la surface de roulement et sous le champignon du
rail. Les rouleaux supérieurs sont réglables pour un ajus-
tement à différents types de rails.
[0008] D’autres types d’ancrages mobiles pour rails
sont connus par exemple de US 5,325,788 et US
5,271,481.

Objet de l’invention

[0009] L’objet de la présente invention est de proposer
un point d’ancrage mobile amélioré pour profilés métal-
liques, en particuliers rails ou poutrelles, et ajustable à

différents types de profilés métalliques.

Description générale de l’invention

[0010] Conformément à l’invention, cet objectif est at-
teint par un dispositif d’ancrage mobile pour rail ou une
poutrelle, ou autres profilés métalliques similaires,
comprenant : une pince d’ancrage apte à être montée
sur une tête du rail/ poutrelle/ profilé et munie d’un point
d’ancrage pour un utilisateur ; et une pluralité de galets
associés à la pince pour permettre son déplacement le
long du rail/ poutrelle/ profilé.
[0011] L’invention est caractérisée en ce que lesdits
galets font partie d’un chariot roulant à géométrie variable
pour adapter la position des galets à différents types de
rails/ poutrelles/ profilés. En outre, le chariot est fixé de
manière démontable à la pince d’ancrage.
[0012] Ainsi, le chariot roulant est un accessoire de la
pince, et n’intervient pas dans la fonction sécurité du dis-
positif. Les galets sont portés par une structure (le cha-
riot) qui n’est donc normalement pas déformée en cas
de chute. Si la pince est abimée, on la remplace, mais
le chariot peut continuer d’être utilisé. En outre, on pourra
utiliser plusieurs types de pinces avec un même chariot,
avec un moyen d’assemblage approprié.
[0013] Une telle construction se distingue donc des so-
lutions antérieures, dans lesquelles les galets/rouleaux
sont directement montés sur les branches de pinces en-
serrant la tête de rail ou profilé, voir utilisés pour l’ancrage
au rail. Dans ces solutions antérieures, la fonction rou-
lement est directement sollicitée et abimée en cas de
chute, et l’ensemble est à mettre au rebut après une chu-
te.
[0014] Le découplage des fonctions ancrage et roule-
ment, tel que proposé par la présente invention, permet
la conception de moyens de réglage de position des ga-
lets autonomes, indépendants de la pince. Cela confère
la « géométrie variable » du chariot, en se sens qu’on
peut ajuster le positionnement des galets pour adapter
leur écartement à différents types de rails.
[0015] Pour une sécurité accrue, la pince suit préféra-
blement de près le contour de la tête du rail, sur une
portion suffisante pour former un ancrage approprié, ceci
avec un jeu opérationnel permettant le déplacement de
la pince dans l’axe du rail/poutrelle. De préférence, on
utilisera une pince dont la base et les branches sont spé-
cifiquement adaptées au profil du rail/poutrelle ; ce qui
implique une pince par type de rail/poutrelle. Alternative-
ment, on peut trouver un compromis dans la forme de la
pince qui permette de s’agripper à plusieurs type de pro-
fils de rails ou poutrelles.
[0016] De préférence, la pince comprend deux parties
solidement fixées l’une à l’autre par un moyen d’assem-
blage, les deux parties définissant chacune une portion
de base et une branche latérale suivant le contour de la
tête du rail/poutrelle. En particulier, chaque portion de
base s’étend préférablement généralement parallèle-
ment au plan de la pince, et a une épaisseur inférieure
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à celle de la branche à laquelle elle est connectée. Les
portions de base sont alors fixées ensemble par leur face
latérales.
[0017] En outre, les deux parties de pinces peuvent
comprendre dans leur portion de base respective des
trous alignés formant le point d’ancrage, de préférence
dans une excroissance de la base opposée au rail/pou-
trelle.
[0018] Le moyen d’assemblage peut prendre la forme
de deux broches à visser qui fixent les demi-pinces par
leurs portions de base en traversant des trous alignés.
Chaque broche comprend par exemple un manchon dont
la surface extérieure et filetée. Les deux portions de base
sont alors solidement fixées l’une contre l’autre au
moyens d’écrous vissés des deux côtés de la broche.
Alternativement, d’un côté l’écrou pourrait être fixe (sou-
dé), ou remplacé par une tête (comme pour un boulon)
ou un rebord.
[0019] Avantageusement, l’extrémité libre de chaque
portion de base comprend un méplat faisant face à une
surface d’appui de l’autre partie de pince, ce qui permet
de transmettre les efforts entre les deux parties de pince.
Cette disposition constructive a un effet important en cas
de chute, lorsque les efforts tendent normalement à
ouvrir la pince (pivotement des demi-pinces dans le plan
de la pince). Le méplat et la surface d’appui reportent les
efforts sur les deux demi-pinces, ce qui réduit les con-
traintes au niveau du moyen d’assemblage.
[0020] Pour faciliter le montage de la pince et améliorer
la sécurité, les parties de pinces peuvent être conçues
pour un assemblage auto-bloquant par conjugaison de
formes, dans le plan de la pince et/ou dans la direction
perpendiculaire à celui-ci. Par exemple, des formes com-
plémentaires agencées sur les faces latérales des por-
tions de base transversalement au plan de la pince, per-
mettant d’empêcher la rotations des demi-pinces dans
le plan de la pince. On peut également prévoir des formes
visant à bloquer les deux pinces dans le sens transversal,
par exemple au moyen d’un ergot à l’extrémité libre de
la portion de base.
[0021] Selon une variante, le chariot roulant comprend
au moins une paire de galets de guidage latéraux aptes
à s’appuyer sur les côtés de la tête du rail/poutrelle ; et
au moins un galet de roulement s’appuyant sur tête du
rail/poutrelle.
[0022] Ces différentes variantes, ainsi que d’autres,
sont reprises aux revendications dépendantes ci-jointes.
[0023] Le présent dispositif d’ancrage est donc conçu
pour fournir un point d’ancrage mobile adaptable sur des
rails de roulement (chemins de fer, grues, ponts roulants,
par ex. ), ou des poutrelles métalliques utilisées comme
rails, ou autres rails, poutrelles ou poutres métalliques
(IPE, IPN, H), ou encore des profilés spécialement con-
çus en tant que support d’assurage. Ainsi, le présent dis-
positif pourra être employé avec une variété de profilés
métalliques comprenant une tête pouvant être enserrée
de manière coulissante par une pince, similaire à un
champignon ou une aile ou semelle de poutrelle.

Description à l’aide des Figures

[0024] D’autres particularités et caractéristiques de
l’invention ressortiront de la description détaillée de quel-
ques modes de réalisation avantageux présentés ci-des-
sous, à titre d’illustration, en se référant aux dessins an-
nexés. Ceux-ci montrent:

Fig.1: une vue en perspective du dispositif monté sur
un rail ;

Fig.2: une vue en coupe du dispositif de la Fig.1, le
plan de coupe étant situé entre la première
paire de galets et la pince ;

Fig.3: une vue en perspective de la pince de la Fig.1 ;
Fig.4: une vue de la face intérieure (a) et extérieure

(b) d’une partie de pince ;
Fig.5: une vue en perspective du chariot seul ;
Fig.6: une vue de dessus du chariot ;
Fig.7: une vue explosée partielle du chariot ;
Fig.8: une vue du dispositif démonté ;
Fig.9: une vue en coupe d’une variante avec une

pince pour poutrelle, le plan de coupe étant
situé entre la première paire de galets et la
pince;

Fig.10: une vue en perspective de la pince pour pou-
trelle de la Fig.9 ;

Fig.11: une vue en perspective d’une broche de fixa-
tion.

[0025] Sur les figures, les mêmes références dési-
gnent des éléments identiques ou similaires.
[0026] La Fig.1 illustre une variante d’exécution du pré-
sent dispositif d’ancrage mobile 10 pour rail ou poutrelle,
destiné à la protection des personnes contre les chutes
de hauteur. Il comprend une pince 12 associée à un cha-
riot roulant, désigné globalement 14, facilitant le dépla-
cement de la pince le long du rail 16. La pince 12 est un
élément de sécurité qui permet de retenir l’utilisateur lors
d’une chute par son ancrage au rail. A cet effet elle en-
toure partiellement la tête de rail ou poutre et comprend
un point d’ancrage 18 pour recevoir par ex. un mousque-
ton 20 d’extrémité d’une longe (non montrée).
[0027] La pince 12 est fixée de manière amovible au
chariot roulant 14. Le chariot 14 n’a pas de fonction d’as-
surage antichute et vise simplement à faciliter le dépla-
cement de la pince 12 le long du rail 16. En cas de chute,
le chariot 14 ne sera pas ou peu sollicité, et il ne sera
donc pas nécessaire de le remplacer. Il suffira généra-
lement de remplacer la pince 12.
[0028] Il est à noter que la pince 12 illustrée aux Figs.
1 à 4 est, une fois assemblée, dans une configuration
fixe. Elle définit une certaine géométrie compatible avec
une ou plusieurs géométries de rail/poutre. De préféren-
ce, une pince est configurée pour fonctionner avec un
seul profil de rail (de profilé), enserrant la tête de rail
(« champignon ») sur une portion suffisante pour assurer
un ancrage solide en cas de chute. En outre, la pince
suit les contours de la tête de rail à un jeu opérationnel
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près permettant son coulissement/déplacement dans le
sens axial. Le dessin du profil de la pince prendra éga-
lement en compte l’usure du rail, pouvant autorise par
ex. jusqu’à 1 mm d’usure.
[0029] Le chariot 14 quant à lui est dit à « géométrie
variable », c’est-à-dire que le positionnement des galets
de guidage 22 (ou rouleaux) est réglable transversale-
ment par rapport au rail 16, en particulier pour s’adapter
à sa largeur.
[0030] On notera que les moyens de réglage de posi-
tion des galets de guidage 22, permettant la géométrie
variable du chariot 14, sont indépendants de la pince 12.
C’est-à-dire que moyens de réglage de position des ga-
lets de guidage sont autonomes et nécessitent un régla-
ge séparé, suite à un changement de configuration de
pince, respectivement de rail/poutrelle.
[0031] Le chariot 14 est ainsi apte à fonctionner avec
des pinces 12 de géométries différentes, configurées
pour des profils de rail ou poutres différents. La géométrie
du chariot 14 est alors adaptée en fonction du type de
pince avec laquelle on l’utilise, comme expliqué plus bas.
[0032] Comme on le voit mieux aux Figures 3 et 4, la
pince 12 comprend préférablement une base 24 et deux
branches latérales 26 se terminant chacune par une ex-
trémité 28 recourbée vers l’intérieur, sous la tête de rail
30. En utilisation (cf. Fig. 2), la base 24 fait face à la face
supérieure 32 de la tête 30, alors que les branches laté-
rales 26 enveloppent les côtés de la tête 30 et les extré-
mités recourbées 28 vers l’intérieur s’étendent sous la
tête 30 de rail.
[0033] Le point d’ancrage 18 est simplement formé par
un orifice prévu dans une patte 34 formant une excrois-
sance de la pince 12 vers l’extérieur, depuis la base 24.
[0034] De préférence, pour permettre un montage de
la pince 12 sur le rail 16 le long de celui-ci, la pince 12
est en deux parties 36, chacune constituant une branche
26, une extrémité recourbée 28, et une portion de base
24. Ces deux parties 36 sont maintenues ensemble par
une paire de broches indiquées 37 (voir aussi Fig.11).
[0035] Dans la présente exécution, les deux demi-pin-
ces 36 sont identiques. La portion de base 38 portée par
chaque demi-pince 36 est solidaire (en une pièce) de la
branche 26 respective à partir de laquelle elle s’étend
dans un plan parallèle à celui de la pince, mais seulement
sur la moitié de l’épaisseur e de la pince 12.
[0036] Les deux portions de base 38 sont accolées par
leurs faces intérieures 40 respectives, donnant forme à
la base 24, ainsi qu’à la patte 34 du point d’ancrage 18.
Chaque portion de base 38 comprend donc deux trous
42 pour le passage des broches 37, et un trou formant
le point d’ancrage 18. Ainsi, les portions de base 38 for-
ment des brides de fixation qui sont assemblées par leurs
faces latérales.
[0037] Le signe de référence 44 indique une contre-
surface au niveau de la jonction de la portion de base 38
avec la branche 26, en regard de laquelle se trouvera
l’extrémité libre de portion de base 38 de l’autre demi-
pince 36.

[0038] La contre-surface 44 suit de préférence le con-
tour de l’extrémité libre de la portion de base 38. Elle
comprend avantageusement une surface d’appui plane
46, qui se trouve en regard d’un méplat d’extrémité 48
de la portion de base 38.
[0039] Ces surfaces d’appui 46 permettent la trans-
mission de forces entre les deux demi-pinces 36, évitant
les mouvements de rotation relatifs entre les deux demi-
pinces 36, et allégeant les contraintes de cisaillement
dans les broches 37.
[0040] Dans la présente variante, le chariot 14 com-
prend un cadre formé de deux supports 50 et deux axes
longitudinaux 52. Les deux axes 52 sont, en utilisation,
dans le sens du rail/poutre et relient les deux supports
50, tout en permettant l’assemblage avec la pince 12.
Les deux supports 50 sont orientés transversalement au
rail et supportent chacun une paire de bras porte-galet
54. Les bras 54, en forme de baguettes de section rec-
tangulaire ou carrée, sont logés mobiles dans chaque
support 50, mais peuvent être bloqués dans une position
choisie au moyen d’une vis de blocage 56.
[0041] Le support 50 a un corps cylindrique 58 et com-
prend un passage axial 60 de section rectangulaire dans
lequel est logée la paire de bras porte-galets 54 de sorte
à pouvoir coulisser. Chaque bras 54 porte à une extré-
mité un galet de guidage 22, par exemple fixé par un
boulon 55, et à l’autre extrémité un boulon 57 formant
butée. Les deux bras 54 peuvent donc être déplacés
dans le passage 60 pour un ajustement de l’écartement
des galets 22 transversalement au rail. La vis 56 se visse
dans un trou taraudé 62 qui débouche dans le passage
60. En serrant la vis 56, celle-ci vient en contact avec les
deux bras 54 qui peuvent donc être bloqués dans la po-
sition choisie. De préférence, les deux bras 54 sont sé-
parés dans le passage 60 par une paire de chevilles 64,
formant ainsi un cloisonnage qui évite le frottement entre
celles-ci. Alternativement, on peut prévoir deux passa-
ges adjacents, un pour chacun des bras.
[0042] Le support 50 porte également un galet de
roulement : il est formé par un manchon cylindrique 66
concentrique au corps 58 et maintenu en position par
deux bagues 68 (par ex. circlips) qui s’engagent dans
des gorges annulaires 70 du corps 58.
[0043] Les deux axes 52 permettent de connecter so-
lidement les deux supports 50, formant alors un cadre
fixe rectangulaire. La position des galets de roulement
66 est fixe, mais la position des galets de guidage 22
peut être ajustée grâce à l’extension transversale des
bras 54.
[0044] La fixation des axes 52 dans chaque support
50 se fait de préférence par conjugaison de formes, en
coopération avec les bras 54. Les extrémités des axes
52 s’engagent dans des trous 72 prévus dans les corps
58. Dans le corps 58, les trous 72 transversaux sont
ouverts sur le passage longitudinal 60, de sorte qu’une
partie du diamètre du trou 72 coïncide avec le passage
60. Chaque axe 52 comprend deux méplats d’extrémité
74 destinés à être alignés avec les passages 60, une fois
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l’axe 52 dans le trou 72 respectif, de sorte à ce que l’axe
n’obstrue pas le passage 60. Les bras 54 sont alors in-
troduits dans le passage 60 et vont bloquer les axes 52
au niveau de leurs méplats 74. Lorsque les galets 22 et
boulons de butée 57 sont en place, il n’est pas possible
de retirer les bras 54 du passage 60, et les axes 52 sont
donc bloqués dans le corps 58.
[0045] Toutefois, afin de permettre une ouverture du
chariot sans outils et sans démonter les bras 54, on a
prévu dans la face inférieure de chacun des deux bras
54 une encoche 74, tournée vers l’axe 52. Ces encoches
74 sont placées de sorte qu’en mettant une paire bras
54 dans une position prédéfinie, les encoches 74 sont
alignées au niveau d’un trou 72, créant un espace qui
permet de retirer un axe 52. On pourra par exemple pla-
cer ces encoches 74 pour qu’elles soient alignées sur un
trou 72 lorsque les deux bras 54 sont dans leur position
d’écartement maximum.
[0046] Ainsi, au niveau d’un support 50, un axe 52 est
fixé de manière permanente et l’autre axe est démonta-
ble dans une configuration donnée des bras latéraux 54.
[0047] Comme on le comprend mieux des Figs. 8 et
11, les broches 37 assurent la fixation des deux demi-
pinces 36 tout en permettant le montage du chariot 14.
Ainsi, chaque broche 37 comprend un manchon cylindri-
que 80 à filet extérieur 82 et deux écrous 84, vissés sur
les extrémités du manchon 8 dépassant de part et d’autre
de la pince 12, et s’appuyant alors sur les faces latérales
extérieures des portions de bases 24. Le passage interne
86 du manchon 80 accueille les axes 52 du chariot pour
sa fixation.
[0048] Les axes 52 ont un diamètre approprié pour tra-
verser les manchons 80. De préférences, on prévoit sur
chaque axe 52 une butée, qui permet un positionnement
du chariot par rapport à la pince. Cette butée peut être
un circlip 78 engagé dans une gorge annulaire 76 de
l’axe 52.
[0049] Comme expliqué ci-dessus, la fonction du cha-
riot est simplement de faire glisser la pince sur le rail. Il
est conçu pour pouvoir être facilement assemblé/séparé
de la pince.
[0050] On utilisera de préférence des pinces dont le
profil est adapté au rail/poutrelle, et compatibles avec le
chariot. Il suffit donc que les pinces aient deux trous tra-
versants pour le passage des axes du chariot. On veillera
aussi de préférence à ce que le positionnement de ces
trous, respectivement le design de la base de la pince,
soit telle qu’après assemblage, le bord inférieur de la
base de la pince ne dépasse pas au-delà du galet de
roulement. En effet, il faut préserver un jeu fonctionnel
entre la pince et le rail. A défaut, la pince serait en contact
permanent avec le rail, et non le rouleau.
[0051] Les Figures 9 et 10 illustrent une variante d’exé-
cution, dans laquelle la pince 12 a été remplacée par une
pince 12’ dont la configuration est adaptée à une poutrelle
IPE indiquée 16’, ce qui implique donc une modification
de la largeur de la base 24’ et une adaptation des bran-
ches 26’ pour suivre le contour de la tête 30’ de la pou-

trelle 16’, c’est-à-dire sa semelle. La construction de la
base 24’ reste toutefois globalement similaire à la pince
12, en ce sens qu’elle comprend le trou d’ancrage 18’ et
les deux orifices 42’ pour les broches de fixation 37.
L’écartement entre ces broches 37 est respecté pour ac-
cueillir les axes 52 du chariot 14. On veillera également
à ce que le bord inférieur de la base 24 (proximal de la
poutrelle) ne dépasse pas au delà du galet de roulement
66, pour préserver le jeu fonctionnel p (Fig.9) entre la
base et la face supérieure.

Revendications

1. Dispositif d’ancrage mobile pour rail, poutrelle ou
profilé similaire, comprenant :

une pince d’ancrage (12) apte à être montée sur
une tête (30) du rail ou poutrelle (16), et com-
prenant un point d’ancrage (18) pour un
utilisateur ;
une pluralité de galets (22) associés à la pince
pour permettre son déplacement le long du rail
ou poutrelle ;
caractérisé en ce que lesdits galets (22) font
partie d’un chariot roulant (14) à géométrie va-
riable pour adapter la position des galets (22) à
différents types de rails ou poutrelles ; le chariot
(14) étant fixé de manière démontable à la pince
d’ancrage (12).

2. Dispositif selon la revendication 1, caractérisé par
des moyens de réglage de position des galets (22)
indépendants de la pince (12).

3. Dispositif selon la revendication 1 ou 2, caractérisé
en ce que la pince (12) comprend deux parties (36)
solidement fixées l’une à l’autre par un moyen d’as-
semblage (37), les deux parties définissant chacune
une portion de base (38) et une branche latérale (26)
suivant le contour de la tête du rail/poutrelle (30).

4. Dispositif selon la revendication 3, caractérisé en
ce que
chaque portion de base (38) s’étend généralement
parallèlement au plan de la pince, et a une épaisseur
inférieure à celle de la branche (26) à laquelle elle
est connectée ; et
les portions de base (38) sont fixées ensemble par
leur face latérales.

5. Dispositif selon la revendication 3 ou 4, caractérisé
en ce que les deux parties de pinces (36) compren-
nent dans leur portion de base (38) respective des
trous (18) alignés formant le point d’ancrage, de pré-
férence dans une excroissance (34) de la base op-
posée au rail/poutrelle.
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6. Dispositif selon la revendication 3, 4 ou 5, caracté-
risé en ce que les portions de base (38) compren-
nent des trous alignés (42) pour le passage du
moyen d’assemblage (37).

7. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
3 à 6, caractérisé en ce que l’extrémité libre de
chaque portion de base (38) comprend un méplat
(48) faisant face à une surface d’appui (46) de l’autre
partie de pince, pour transmettre les efforts entre les
deux parties de pince.

8. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
3 à 7, caractérisé en ce les parties de pinces sont
conçues pour un assemblage bloquant par conju-
gaison de formes, dans le plan de la pince et/ou dans
la direction perpendiculaire à celui-ci.

9. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, caractérisé en ce que le chariot (14)
comprend au moins une paire de galets de guidage
(22) latéraux aptes à s’appuyer sur les côtés de la
tête (30) du rail/poutrelle ; et au moins un galet de
roulement (66) s’appuyant sur tête (30) du
rail/poutrelle ; et
de préférence, le chariot (14) comprend un cadre
support assemblé à la pince par ledit moyen d’as-
semblage (37) et en ce que chaque galet de guidage
(22) est porté par un bras ajustable (54) transversa-
lement au rail ; et
de préférence, le galet de roulement (66) est monté
rotatif à une position fixe sur le cadre.

10. Dispositif selon la revendication 9, caractérisé en
ce que le cadre support comprend deux corps (50)
logeant chacun les bras (54) de deux galets de gui-
dage (22) de sorte à être mobiles transversalement,
et en ce que les deux corps (50) sont reliés ensem-
ble par deux axes (52) supportés par le moyen
d’assemblage ; et
de préférence, les bras ajustables (54) coopèrent
avec les axes (52) dans un même corps (50) pour
former un verrouillage par conjugaison de formes,
lequel autorise ou empêche l’assemblage/démonta-
ge des axes (52).

11. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
3 à 10, caractérisé en ce que le moyen d’assem-
blage comprend une paire de broches filetées (37)
positionnées dans des trous traversants (42) la por-
tion base (24) de chaque pince et maintenues par
des écrous (84) vissés sur les broches filetées, les
axes (52) du chariot (14) traversant chacun une bro-
che (37) respective.

12. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, caractérisé en ce que la pince (12,
12’) enserre une portion de tête (30, 30’) de rail, pou-

trelle ou profilé, avec un jeu de fonctionnement.

13. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, caractérisé en ce qu’il comprend une
pince pouvant se monter sur un rail ou une poutrelle
de roulement, une poutre ou poutrelle métallique, ou
encore un profilé métallique d’assurage contre les
chutes de hauteur.

14. Kit d’ancrage mobile pour rail ou poutre
comprenant :

un dispositif d’ancrage mobile selon l’une quel-
conque des revendications précédentes ;
au moins une autre pince de configuration dif-
férente pour des rails ou poutres, apte à être
fixée au chariot roulant.

15. Kit selon la revendication 14, dans lequel pour cha-
cune des pinces, la base de la pince ne dépasse pas
au-delà du/des galets de roulement de sorte à pré-
server un jeu fonctionnel.
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